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Matt avait déjà les yeux ouverts lorsque son réveil retentit. 6h30, comme tous les

matins. Il s’assit sur son lit et la sonnerie s’éteignit toute seule. Programmé par

des années de la même routine jour après jour, il mangea un biscuit censé lui

apporter tous ses besoins énergétiques pour la matinée et alla prendre sa douche.

Il y resta jusqu’à 7h, c’était son petit plaisir coupable. Pendant cette petite

demi-heure il ne pensait à rien, profitant de l’eau chaude qui caressait sa peau en

laissant reposer son esprit. Il enfila son uniforme et quitta son appartement pour

aller au travail. Appartement était un grand mot, il habitait dans un bloc, un

studio minuscule qui ne contenait qu’un lit simple, une douche, un petit évier et

une fenêtre portant sur l’extérieur. Il avait de la chance, certains n’avaient même

pas de fenêtre. En arrivant aux ascenseurs, il salua ses voisins et ils

descendirent les 78 étages en silence. Dehors, il s’engagea dans le flux de

travailleurs et suivit la personne devant lui. Autour d’eux des tours imposantes

s’élevaient à perte de vue, disparaissant dans le brouillard qui siégeait au dessus

d’eux en permanence. Il n’y avait pas de jour ou de nuit, juste du gris.

En arrivant à la gare, Matt croisa des androides chargés d’assurer la fluidité du

traffic, afin que chacun puisse rejoindre le centre le plus vite possible. Il ne

les voyait plus, ça faisait partie du décors pour lui, il avançait sans réfléchir,

l’esprit vide. Les robots autour de lui avaient l’air plus vivants.

Il arriva finalement à l’Université de Noah City dans laquelle il enseignait

l’histoire. C’était la rentrée, Matt allait recommencer une nouvelle fois le même

cycle avec de nouveaux jeunes de 18 ans. C’était l’année des Y cette fois-ci, il se

demandait quels noms avaient bien pu trouver le Conglomérat. En passant la sécurité

à l’entrée, il se rappela qu’il allait devoir servir de guide aux nouveaux élèves,

c’était à son tour d’exécuter ce rituel. Ça ne le dérangeait pas, il le connaissait

par coeur. Il alla directement dans le grand amphithéâtre rejoindre tous les

nouveaux élèves qui écoutaient le directeur faire son discours habituel.

“… de grandes choses. Vous suivrez pendant la première année un enseignement

généraliste pendant lequel vos professeurs et l’Université surveilleront vos

affinités et vos capacités pour vous aiguiller sur des carrières qui vous

permettront de réaliser votre plein potentiel”. Il fit une petite pause avant de

reprendre: “J’ai failli oublier, vous êtes aussi majeurs maintenant, ça veut dire

que vous avez officiellement le droit d’avoir des relations sexuelles. Nous

recueillerons vos informations et préférences en fin de journée pour vous créer un

compte sur Pornlight.” ajouta-t-il en rigolant. Les élèves rigolèrent à leur tour

et un brouhaha commença à gronder. Le directeur les fit taire et introduisit Matt,

leur guide pour la matinée. Matt se présenta rapidement, puis demanda aux élèves de



le suivre.

Ils lui emboitèrent tous le pas et les voilà partis à travers l’immense bâtiment.

De l’extérieur l’Université ne payait pas de mine, mais elle s’étendait en

profondeur sur plusieurs centaines de mètres, avaient plusieurs étages et une cour

intérieure couverte qui regroupaient différents équipements sportifs. À bien des

égards cela ressemblait à une petite ville, constituant un petit microcosme

autonome. D’ailleurs, Matt était prêt à parier qu’il existait au moins une personne

qui était née et décédée ici sans jamais être sorti à l’extérieur une seule fois,

quelle tristesse.

“L’Université a 8 étages. Nous sommes ici au rez-de-chaussée, réservé aux bureaux

administratifs, professeurs, salles de conseils, d’accueils, réunions, etc. Le

premier étage est réservé aux premières années, c’est-à-dire vous. Le deuxième

étage aux deuxièmes années, et ainsi de suite jusqu’au cinquième étage.”

Matt s’arrêta devant un des nombreux tubes transparents qui traversaient

l’Université dans toute sa hauteur. “Et ceci… Vous les connaissez sûrement, nous

sommes les seuls à les avoir pour le moment et laissez-moi vous dire que c’est

beaucoup plus marrant qu’un simple ascenseur.”

En rigolant, le professeur entra dans le tube et se retrouva au 1er étage. Il fit

signe aux étudiants de le rejoindre. “N’ayez pas peur, c’est sans aucun danger.

C’est comme si vous entriez dans un liquide qui vous propulse vers le haut ou vers

le bas, sauf que vous pouvez respirez et que vous n’êtez pas mouillés. Ah et

n’oubliez p…”

Matt s’interrompit en voyant un des élèves lui passer devant et se retrouver au

5ème étage.

“… pas de sortir au 1er. Allez tout le monde c’est pas sorcier, vous pouvez le

faire.”

Après plusieurs ratés et quelques fou-rires, toute la troupe parvint à se regrouper

autour du professeur.

“Je ne vais pas vous faire visiter tous les étages, sachez simplement que si vous

êtes perdus, ou que vous voulez savoir où vous devez aller, mettez votre bras sous

ces petits appareils.” dit-il en indiquant quelque chose dans le mur. Il mit son

bras et quelque chose s’illumina sous sa peau, projetant un petit hologramme au

dessus de sa main. C’était une carte de l’Université, une flèche lui indiquait

qu’il devait se rendre au 6ème étage au plus vite, il avait 2 minutes de retard.

“Vous voyez? L’appareil lit votre puce et utilise ces informations pour retrouver

votre emploi du temps, et vous aider à vous diriger dans cet immense bâtiment. Cool

non?”

Certains élèves essayèrent et Matt joua le jeu, il s’éloigna un peu et sans

surprises toutes leurs flèches pointaient dans sa direction. Il demanda aux élèves

de le suivre au 6ème étage.

Ils arrivèrent dans une salle immense composée de plusieurs zones.



“Voici le réfectoire. Quelques règles simples ici. La zone dans laquelle nous

sommes est gratuite, vous avez également droit à une ration de base gratuite chaque

jour. Si vous voulez ajouter du goût, en avoir plus, avoir une boisson, ou autres,

vous pouvez le faire en payant, c’est très simple”. Matt s’avança vers une des

nombreuses bornes murales, demanda un Coca et mit son poignet sous la borne. Sa

puce fut à nouveau scannée et une cannette sortit.

“C’est aussi simple que ça. De la même façon, si vous voulez manger ailleurs que

sur ces simples tables, vous pouvez entrer dans une des salles un peu partout

autour de nous. Il y a de tout, diffusion de films, différentes ambiances, etc”. Le

groupe marcha un petit peu dans la cantine pour prendre connaissance des différents

choix disponibles. Il y en avait même dédié au silence pour ceux qui voulaient

travailler.

“Pour profiter de tout ça ainsi que d’autres services que l’Université peut

proposer, il existe de nombreux jobs que vous pouvez effectuer ici-même. Vous

pouvez postuler tout au long de l’année donc ne vous sentez pas pressé. Maintenant,

suivez-moi pour le moment que vous attendez tous j’en suis sûr…”

Matt les conduisit tout au fond du réfectoire vers un ascenseur, et ils montèrent

au 7ème étage, dans la Grande Bibliothèque. La pièce était immense, autour du

groupe se dressaient des milliers et des milliers d’étagères en bois. Des écrans

aussi fins que des feuilles de papiers se trouvaient un peu partout. Quelques

dizaines de mètres au dessus d’eux se trouvaient le second niveau, une mezzanine

transparente qui donnait l’impression que les personnes flottaient dans les airs.

Encore au dessus un ciel étoilé artificiel illuminait la bibliothèque d’une lumière

mate, instaurant une ambiance paisible et pleine d’humilité, presque sacrée. Matt

avait la sensation d’être au centre de l’univers, minuscule et insignifiant,

entouré des connaissances des savoirs qui le dépassait.

Après de longues minutes de contemplation, Matt fit sortir les jeunes et il

retournèrent au rez-de-chaussée. “Impressionnante la Bibliothèque n’est-ce pas?

Tout y est, une vie d’homme n’est probablement pas suffisante pour lire toutes les

informations disponibles.”

“Est-ce que tous les livres sur les étagères sont vrais?” demanda un des élèves.

“Bien sûr. Mais n’ayez crainte, ils sont tous digitalisés donc il y aura des copies

pour tout le monde. D’autres questions?” Plusieurs secondes passèrent, puis une des

filles leva timidement la main. Matt acquiesça.

“Je voulais demander… Depuis ce matin je vois des jeunes faire des tests sportifs

au milieu” dit-elle en montrant du doigt la cour intérieure. “C’est bien ce que je

pense? Ce sont les tests pour déterminer les personnes les plus adéquats?” “Tout à

fait !” répondit Matt. “Ce sont quelques unes des nombreuses épreuves que vous

passerez tous en fin de cursus. Les meilleurs seront sélectionnés, leur sperme et

leurs ovules seront récoltés et utilisés pour créer les enfants de l’année

suivante. Travaillez dur, c’est un honneur d’être choisi !”



Les élèves restèrent un petit peu derrière la vitre à regarder les différents

épreuves. La visite était finie et la journée de Matt avec elle. Il prit congé de

ses futurs élèves et sortit de l’Université. En ouvrant la lourde porte, le

brouhaha de la ville lui arriva en pleine face. Il soupira et s’immisca de nouveau

dans la foule et quelques secondes plus tard il était dans son monde. Homme

d’habitude, il ne pensa à rien jusqu’à ce qu’il arrive en bas de son immeuble,

moment qu’avait choisi son esprit bien des années auparavant pour reprendre du

service et alors toute son attention revenait à Clara. Il trouvait fascinant cette

façon qu’avait le cerveau de développer des habitudes de façon inconsciente.

En entrant chez lui, il mangea rapidement une nouvelle ration en guise de déjeuner,

puis alluma l’écran au dessus de son lit. Il s’allongea, mis son avant-bras dans un

recoin du mur et cliqua sur l’icône de Pornlight. Il équipa son casque de réalité

virtuelle et respira un grand coup.

Le monde autour de lui était noir, puis il ouvrit les yeux. Il était chez lui, dans

une maison à la campagne. Clara était à ses côtés et lui caressait le torse en lui

souriant. Elle était toujours là. Elle le salua et lui demanda comment s’était

passé sa matinée et si les nouveaux élèves avaient l’air sympa. Il répondit que oui

et l’embrassa. Ensuite ils se levèrent et allèrent prendre leur petit déjeuner, jus

d’orange et pancakes les attendaient sur la terasse. Ils parlèrent et se firent

rigoler. Ils échangèrent longuement, soudain Matt prit un air sérieux et Clara

soupira, elle savait ce qui allait suivre. Il parla d’enfants, il en avait envie,

il savait que rien de tout ça n’était réel mais pourquoi alors ressentait-il cette

envie, ce besoin? Plusieurs fois il s’était posé la question, et à chaque fois il

n’avait su l’expliquer. Ça devait être l’amour. Clara ne répondit pas, elle ne

répondait jamais. Elle posa la main sur la cuisse de Matt et lui sourit, puis elle

se leva et lui fit signe de l’accompagner. L’homme se leva et alla la rejoindre sur

le canapé du salon, un film commençait sur la télé. Il écarta les bras et Clara

vint se lover contre lui. Il savait qu’elle faisait ça pour éviter de parler des

sujets qu’elle souhaitait éviter. Il ne lui en voulait pas, avoir un enfant était

une décision difficile. Au milieu du film les mains de Matt commencèrent à se

balader le long du corps de Clara, elle l’embrassa et glissa sa main sous ses

vêtements.

Dans son bloc et toujours avec le casque sur la tête, Matt tâtonna pour trouver son

sex-toy et y introduisit délicatement son pénis en érection en gémissant de

bonheur.

Dans le salon, Matt et Clara avaient leurs langues liées alors que les va-et-vient

s’intensifiaient. Ils atteignirent l’orgasme en même temps. Clara glissa sur le

côté en essayant de retrouver sa respiration, elle regardait Matt d’un air

malicieux. Il s’allongea à côté d’elle et la serra fort dans ses bras. Ses cheveux

lui tombait sur le visage, il pouvait sentir son parfum et rapidement sa

respiration se colla à celle de Clara, ils étaient en symbiose, ils ne faisaient



qu’un.

Bip, bip, un message rouge clignotait dans un coin de son champ de vision. Il était

20h, il avait oublié de manger.

Il enleva son casque, mettant la simulation en pause. Il but un grand verre d’eau

et avala son biscuit aussi rapidement que possible, avant de retourner auprès de

Clara.

Il essaya de se remettre dans le même état d’esprit mais il n’y parvint pas,

c’était trop tard, le moment était passé. Il alla se doucher avec Clara et ils

finirent la journée ensemble, comme d’habitude. Ils avaient une vie de petit couple

banal. Pendant le repas, Matt hésita pendant de longues minutes avant de remettre

le sujet des enfants sur le tapis. C’était important pour lui, il se sentait près,

Clara évitait le sujet à chaque fois mais il voulait seulement connaitre son point

de vue, sans jugements, sans chantages, sans conditions, il voulait simplement

échanger avec la femme qu’il aimait. Clara mit ses mains sur son visage et soupira.

Elle se leva, alla l’embrasser sur la joue et lui demanda du temps pour refléchir,

seule. Il accepta et elle disparut dans la maison. C’était la première fois qu’elle

n’esquivait pas le sujet, Matt était aux anges. Il n’allait pas tout gâcher en

restant ici, il décida de sortir faire un tour dans la forêt qui entourait leur

maison. Il se rendit à l’endroit où il allait toujours pour être seul, sur un tronc

d’arbre près d’un ruisseau. Il adorait la forêt, elle n’était jamais silencieuse,

il y avait toujours un oiseau ou un cours d’eau pour donner un peu de vie, quand ce

n’était tout simplement pas les feuilles au gré du vent.

“Claraaa !”

Il ne la trouvait nul part. Il chercha de longues minutes autour de la maison et à

l’intérieur, aucuns signes de vie. Il se demanda si Pornlight avait eu un bug, mais

il ne le croyait pas, c’était le programme le plus stable de l’histoire, le seul

programme centenaire à ce jour. De plus, depuis les années qu’il avait passé avec

Clara, il n’avait jamais eu aucun problèmes. Après plusieurs heures de recherches

et d’attente, il abandonna et alla se coucher. En soulevant la couette il trouva un

mot sur son oreiller: Trouve-moi. XX, Clara

Matt enleva son casque et regarda l’heure. 1h du matin, il devait dormir mais il ne

trouva pas le sommeil, il était obsedé par le message de la simulation. Quelque

chose s’était réveillé en lui, le goût du jeu, de l’aventure, il n’avait qu’une

envie c’était de retourner sur Pornlight pour chercher Clara, il devait y avoir

d’autres indices, pense pense pense. Il se réveilla le lendemain matin très

fatigué, mais motivé. Il attrapa sa ration, prit une douche rapide et rejoignit la

marche de zombies pour se rendre à l’Université, son premier jour de cours. Cette

fois-ci son esprit n’était pas vide, c’était même tout le contraire, il se

repassait toute la simulation de la veille pour essayer de se rappeler d’un détail

qui lui aurait échapper. En vain, il était déjà dans son amphithéâtre en train



d’attendre ses élèves.

Matt attendit qu’ils soient tous là, certains étaient un peu en retard, c’était

habituel pendant la première semaine. Il chassa Clara de son esprit et enfila son

costume de professeur.

“Bonjour de nouveau, je suis content que vous ayez trouvé le chemin vers cette

classe. Je suis Matt, j’enseigne l’histoire, celle de notre monde et de notre

univers.”

Il expliqua comment aller se dérouler l’année, ce qu’ils allaient étudier en

premier, dans quel ordre. La première année se concentrait beaucoup sur l’histoire

de Noah City, pourquoi a-t-elle été créée et dans quel contexte par rapport aux

anciennes sociétés humaines. À peine audible, la montre de Matt sonna, il retourna

s’asseoir à son bureau. Devant lui un éran montrait un plan de sa salle de classe,

en vert les étudiants éveillés, en rouge les étudiants assoupis, il y en avait 2.

Il appuya sur les deux sièges pour les réveiller alors qu’un écran descendait du

plafond pour faire face aux élèves.

“Le nouveau Study X Plus, la barre chocolatée du futur. Non seulement elle procure

tous les nutriments nécessaires, mais en plus elle augmente votre mémoire.

Seulement 5.99 crédits au réfectoire, si vous vous sentez l’esprit aventurier

ajouter 2 crédits pour recevoir une sensation d’explosion sur la langue, pour

seulement 7.99 credits.”

“Aonnez-vous au service animes de Pornlight, la référence en matière de relations

sexuelles avec des personnages de mangas. Pour seulement 29.99 crédits par mois,

laissez vos rêves les plus fous devenir réalité.”

“[…]”

Normalement, Matt devait réveiller les élèves dès qu’il le remarquait, mais il

avait abandonné depuis longtemps. Il ne le faisait que lorsqu’il était obligé,

toutes les demi-heures pendant la pause du Conglomérat. Il reprit son cours après

que l’écran soit remonté au plafond.

Il passa sa journée sans plaisir, tout allait trop lentement pour lui. Il n’avait

qu’une seule chose en tête, Clara. Il finit par en voir le bout, de retour chez lui

il avala son diner et se connecta directement sur Pornlight. Il se réveilla auprès

de sa bien-aimée.

“Tu as trouvé mon mot?” demanda-t-elle d’une voix tremblotante.

“Oui, mais vu que tu es là je ne comprends pas bien… Je t’ai cherchée partout

hier.”

“Non tu dois me trouver, dans la vraie vie, dehors.”

Matt ne comprenait plus rien, complètement perdu il regardait Clara d’un air bênet.

Elle sourit et l’embrassa, des larmes coulaient le long de ses joues.

“Que veux-tu dire dans la vraie vie? Nous sommes dans une… dans une simulation”



répondit Matt. Il eut du mal à finir sa phrase car il aimait Clara, de tout son

coeur et ça lui faisait du mal chaque fois qu’il se rappelait qu’il avait un casque

sur la tête.

“Nous sommes dans une simulation, et pourtant tu es bien réel toi non? Où crois-tu

que je sois allée hier soir? Tu dois me trouver, je ne pe-” Clara s’interrompit et

regardait Matt d’un regard vide.

“De quoi tu parles, explique-toi s’il te plait? Comment ça tu as disparu, qu est-ce

que tu veux dire?”

“Pardon, je ne veux rien dire, j’ai l’esprit ailleurs, tu m’as perturbé avec tes

histoires de bébés, mais ça va mieux. Je t’ai attendu toute la journée et je me

suis fait des films toute seule, pardonne-moi” répondit Clara en se prenant le

visage entre les mains. Il la prit dans ses bras pour la réconforter et ils

s’endormirent ensemble.

-

Matt se réveilla dans son bloc le lendemain matin. Il avait toujours en tête le mot

que lui avait laissé Clara, Trouve-moi. Que voulait-elle dire par là? Elle était

revenue toute seule le soir suivant. Et puis son comportement était étrange, Matt

se posait beaucoup de questions mais elles allaient devoir attendre la soirée et sa

prochaine connexion car il était temps pour lui de se rendre à l’Université pour un

nouveau jour de cours.

Il regarda la journée passer. Son esprit réfléchissait à la manière d’amener le

sujet lorsqu’il reverrait Clara, son corps faisait le minimum pour assurer ses

obligations. Il se sentait un peu coupable vis-à-vis de ses élèves, après tout il

était devenu professeur par vocation, pour transmettre sa passion de l’histoire.

Ils allaient malheureusement devoir attendre encore quelques jours le temps qu’il y

voit un peu plus clair. On dit souvent que l’histoire se répète, apparemment

l’amour aussi et cette fois-ci c’était tombé sur lui, il n’arrivait pas à penser à

autre chose.

De retour chez lui, Matt se précipita sur son lit et entra dans Pornlight rejoindre

Clara. Il la trouva dans la cuisine en train de préparer du thé. Il se faufila

derrière elle sans un bruit et la surpris en la serrant contre lui et en lui

faisant un bisou dans le coup. Elle sursauta et lâcha un petit cri de surprise,

Matt éclata de rire. Elle se retourna pour le frapper gentiment en lui disant de ne

plus jamais lui faire peur comme ça. Il lui dit d’aller s’asseoir dans le salon, il

la rejoignit quelques secondes plus tard avec les deux tasses de thé. Assis l’un à

côté de l’autre, Matt et Clara tenait leurs tasses des deux mains pour se

réchauffer et regardaient le feu dans la cheminée crépiter en face d’eux. Clara le

regardait du coin de l’oeil mais détournait le regard aussitôt que Matt le lui

rendait. Il y avait une certaine tension dans l’air, Clara n’était pas à l’aise et

Matt se sentait responsable, à cause de ses questions, à cause de son insistance



sur les bébés, à cause de son comportement d’hier, il décida de ne pas insister.

“… Tu es très jolie aujourd’hui” avança-t-il maladroitement. Il avait tellement

réfléchi à comment parler des évènements de la journée passée qu’il ne savait plus

quoi dire.

“Merci” répondit Clara en lui souriant. Elle prit la tasse de Matt et la posa sur

la table basse devant eux, puis elle s’approcha de lui, fit remonter sa main de sa

taille jusqu’à son visage et l’embrassa. D’abord un petit bisou, puis la fougue

prit le dessus, ils s’enlacèrent, arrachèrent leurs vêtements et firent l’amour.

C’était bestial, ils se rencontraient à nouveau, ils revivaient leur première fois.

Le couple était allongé sur le canapé, Clara sur Matt, en se souriant. Elle avait

l’air rassurée, elle posa sa tête sur l’épaule de son compagnon et le serra de

toutes ses forces, comme si elle ne voulait jamais qu’il s’en aille. Matt lui

rendit son câlin, puis prétexta une urgence biologique pour se lever. Il lui

susurra quelques mots doux avant de disparaitre à travers la porte. Il alla

directement dans la salle de bain, attendit quelques secondes avant de tirer la

chasse d’eau puis alluma le robinet. Il se passa de l’eau sur le visage et fixa le

miroir en face de lui. Son reflet avait le même avis, la femme avec qui il venait

de faire l’amour n’était pas Clara. Il hésita quelques secondes puis décida de ne

pas la confronter, pas encore. Il se déconnecta.

Assis sur son lit son cerveau carburait à mille à l’heure. Si ce n’était pas Clara,

alors non seulement quelqu’un avait pris sa place, mais cette personne essayait que

ça passe inaperçu. Il l’avait bien remarqué pendant l’acte sexuel, la fausse Clara

essayait d’agir comme Clara, mais ils se connaissaient trop bien pour que ça

fonctionne avec lui. Il ne comprenait pas pourquoi quelqu’un ferait une chose

pareille, dans quel but? Était-ce Pornlight? Était-ce Clara elle-même qui essayait

de le forcer à agir? Mais pour faire quoi? Il mit très longtemps à trouver le

sommeil cette nuit-là.

Il ne se connecta pas sur Pornlight le jour suivant, ni celui d’après, ou celui

d’après. À la place, il cherchait des réponses, ou plutôt il cherchait les

questions, il était complètement perdu. Dans un coin de sa tête résonnait le mot

que lui avait laissé Clara, retrouve-moi, elle devait le savoir, elle devait savoir

que quelque chose comme ça allait arriver. Trois jours plus tard, il se connecta à

nouveau, il retrouva Flara - c’est comme cela qu’il avait surnommé la fausse Clara

- en pleurs dans le salon. Il s’approcha d’elle et la prit dans ses bras.

“Excuse-moi Fl… Clara” dit-il doucement. “Mon boulot a été très prenant ces

derniers temps, j’ai été obligé de m’absenter un peu.”

“Matt…” commença Flara mais elle fut interrompu presque instantanément.

“Écoute, repose-toi, prends un bon bain chaud, reste dedans aussi longtemps que tu

le souhaites et ce soir nous mangerons ensemble, promis. Je vais préparer un

endroit dehors, juste nous deux en amoureux.”



Flara sourit et embrassa Matt avant d’aller prendre son bain.

Matt sortit de la maison et prit la direction de la forêt qui entourait la maison.

Il s’enfonça dedans sans hésitation et avançait d’un bon pas. À peine quelques

minutes plus tard, il en ressortit et se retrouva nez-à-nez avec sa maison, de

l’autre côté. Il rebroussa chemin et essaya de trouver un indice dans la forêt,

quelque chose que Clara aurait pu laisser derrière elle. Il rentra bredouille.

Déçu, il hésita à de déconnecter mais il ne voulait pas blesser Flara, il lui avait

promis. C’était une simulation, ça il en était sûr, mais il ne savait pas si Flara

était réelle ou pas. Diable, il n’éliminait même pas le scénario dans lequel lui

seul avait changé et se faisait des films tout seul. Il rentra dans la maison pour

prendre des couverts et des assiettes, une nappe, puis ressortit pour aller

préparer leur pique-nique. Le soleil se couchait, projetant une lumière chaude sur

toute la propriété. Matt arriva près d’un arbre, le lieu de leur premier baiser, là

où tout avait commencé. Il eut soudain un petit moment d’hésitation, il avait

choisi cet endroit par habitude mais ça le dérangeait de partager ça avec Flara.

Finalement il ne changea rien, il n’avait pas envie d’éveiller les soupçons. Il

déplia la nappa et la posa contre le tronc d’arbre, puis il déballa le reste. Il se

releva pour observer son oeuvre et s’assurer de n’avoir rien oublié lorsque quelque

chose attira son attention dans un creux de l’arbre, quelque chose brillait. Il

s’approcha et trouva la bague qu’il avait offert à Clara, bien avant que toute

cette histoire n’arrive. Au milieu de l’anneau se trouvait un petit papier enroulé,

Matt le déplia:

Trouve-moi vite, dehors, pas ici, dans la ville. Si jamais tu ne me trouves pas,

sache que je t’aime, plus que tout. PS: mon vrai nom est Claire, pas Clara. XX"

Le coeur de Matt fit un bond dans sa poitrine. Au même moment, Flara l’appelait en

lui faisant un signe de la main, elle apportait la nourriture pour le pique-nique.

Matt cacha rapidement ce qu’il avait trouvé et lui fit signe à son tour. Lorsque

Flara posa les paniers sur la nappe, Matt prit soin de regarder ses mains et vit la

bague qu’il lui avait offert, la même que celle qu’il sentait encore entre ses

doigts. Il n’y avait plus de doutes possibles, tout ça n’était pas dans sa tête

mais bien réel. Il ne dit rien et finit le repas tranquillement. Le faux couple

discuta de tout et de rien, ils parlèrent de leur propriété, une maison à la

campagne, dans une clairière.

“Clara, tu sais pourquoi j’ai choisi un tel endroit pour mon monde imaginaire?”

“Non, tu ne me l’as jamais raconté.”

“Parce que j’adore cet époque, les gens étaient plus heureux avant, le monde était

plus simple, plus libre. Bien sûr il pouvait faire moins de choses, ils avaient

moins de connaissances mais il pouvait sortir dehors et respirer l’air pur, il

pouvait se balader en forêt, vivre avec la nature. C’est pour ça que je suis devenu

prof d’histoire, pour en apprendre le plus possible sur cette période.”

“Ce sont les gens de cette époque qui nous ont laissé le monde d’aujourd’hui non?”



“Oui c’est vrai, enfin pas tous, certains, c’est une longue histoire comme

toujours. Peut-être que tu devrais venir assister à mes cours pour en savoir plus?”

“Ou peut-être que tu devrais me donner des cours particulier” susurra Flara en

approchant ses lèvres de celles de Matt.

Une fois de retour à la réalité, Matt se releva pour boire un grand verre d’eau. Il

avait enfin un objectif clair, trouver Clara. Comment? Il n’en avait aucune idée

mais comme à chaque fois qu’il était dans cette situation, il décida d’aller

chercher les réponses à la bibliothèque dès qu’il aurait du temps libre. Le

lendemain, au lieu de se rendre au réfectoire pendant la pause de midi, il alla

directement au dernier étage rejoindre sa caverne d’Ali Baba à lui. Des milliers,

ou même des millions d’ouvrages regroupant tout le savoir de l’humanité, la réponse

se trouvait quelque part au milieu de ceux-ci, il comptait bien la trouver.

Il s’approcha d’une des nombreuses consoles parsemant la bibliothèque, un écran

invisible qui donnait l’impression à l’image de flotter dans l’air, et tapa sa

recherche Pornlight. Il trouva des dizaines de millier de résultats, sans

surprises. Il essaya pornlight vraies personnes éthique et trouva des centaines

d’ouvrages philosophiques sur pornlight, l’amour et les sentiments humains en

général. Il réfléchit deux minutes, puis essaya quelque chose d’autre pornlight

témoignages, filtra les résultats par dates et uniquement les articles de presse.

Il parcourut les premiers résultats et ne trouva que des avis d’utilisateurs, ou

des publicités déguisés pour tel ou tel service proposer par l’application. Il

essaya quelques autres requêtes sans succès, c’était l’heure de revenir en cours.

À la fin de la journée, il ne rentra pas chez lui directement, il alla de nouveau

dans la bibliothèque. Il marcha droit vers la bibliothéquaire, une vieille dame qui

donnait l’impression d’être née sur une des étagères qui les entouraient. C’était

la personne la plus cultivée qui Matt connaissaient, c’était une des seules

personnes qu’il connaissait tout court mais elle savait réellement beaucoup de

choses.

“Bonsoir Vera, comment allez-vous?”

“Très bien, et vous Matt?”

“On ne peut mieux, vous avez quelques minutes à m’accorder?” Vera acquiesça alors

Matt continua: “Pour un travail de science-fiction, je m’intéresse aux implications

que pourraient donner une technologie permettant d’intégrer de vraies personnes

dans Pornlight. Je me demandais si il existait des écrits qui traiteraient un tel

sujet?”

Vera réfléchit longuement, comme si elle parcourait l’ensemble de sa mémoire du

début à la fin. Finalement elle secoua la tête de droite à gauche. Matt la remercia

et alors qu’il s’apprêtait à partir, la bibliothéquaire lui agrippa le bras.

“J’ai peut-être une idée, mais c’est sûrement une perte de temps, enfin à vous de

voir. Ce n’est pas exactement ce que vous cherchez, mais j’ai entendu parler de

groupes anti-pornlight, ou pro-vie, ou tout autre noms aussi peu créatifs que leurs



auteurs. Ce sont des groupes de haine, certains sont violents mais certains se

contentent de discuter, d’avoir des débats philosophiques sur pornlight et son

impact sur la société. M’enfin ce que j’ai entendu était assez assez peu réfléchi,

je pense que c’est une perte de temps. Néanmoins si vous pensez que ça peut vous

donner quelques idées, vous devriez vous y intéresser, ces gens ont une imagination

débordante.”

Matt la remercia et rentra directement chez lui, il était tard il alla se coucher

directement.

Le lendemain il reprit son alternance entre cours et bibliothèque, mais cette-fois

il savait quoi chercher. Assis dans une des allées il feuilletait des revues

traitant de ces fameux groupes. Il pouvait tout aussi bien chercher via les

consoles, mais il préférait avoir le livre entre les mains. Il savait qu’ils

existaient depuis la nuit des temps, mais pour lui c’était comme un nouveau gadget

ou une nouvelle technologie, il adorait. En plus cela lui permettait de travailler

dans l’intimité, la dernière chose qu’il avait envie était d’attirer l’attention.

Plus il lisait, plus il comprenait les remarques de Vera, certaines de ses

personnes étaient dignes des apôtres de l’apocalypse. Finalement il trouva ce qu’il

cherchait, un groupe encore actif pas trop loin. Il décida d’y aller le lendemain

après son travail.

En sortant de l’Université moins de 24 heures plus tard, il prit la direction

opposée à son domicile. Le groupe se réunissait dans un ancien bar chaque semaine.

Matt connaissait l’endroit alors il s’y rendit directement, à pied et sans utiliser

de GPS ou de plan quelconque. Devant la porte il entendit de la musique, hésitant,

il finit par entrer. À l’intérieur il trouva 5 ou 6 petits groupes en train de

discuter dans leur coin. Il s’avança jusqu’au bar en jetant des regards à droite à

gauche. Bornes d’arcade vintage, tables posées un peu n’importe comment, l’endroit

était vieux, sale et mal entretenu. Matt avait du mal à croire que des gens puisse

venir ici pour passer du bon temps, mais il n’allait jamais dans les bars alors

qu’est-ce qu’il en savait? Il s’accouda sur le comptoir et demanda un verre au

barman, n’importe quoi. Ce dernier scanna son avant-bras et lui ramena une boisson

violette. Matt trempa ses lèvres, c’était salé, beurk. Il s’avança timidement vers

les groupes en espérant qu’une des personnes ait pitié de lui et l’intègre dans une

des discussions. Ça arriva plus vite qu’il ne le pensait, une femme d’une

cinquantaine d’années lui fit signe pour qu’il rejoigne le cercle.

“Comment tu t’appelles?”

“Matt.”

“Enchanté Matt, je suis Carole, voici Georges et Abdel. Qu’est-ce qui t’amènes ici

Matt?”

“Euh… Je comptais simplement écouter pour le moment, j’étais curieux.”

“Allez, tout le monde vient pour une raison précise, fais pas le timide et dis-nous

tout, personne ne juge ici. C’est bon enfant, on ne fait que discuter et qui sait,



peut-être qu’on pourra t’aider?”

“Je-”

“Ok alors si tu veux pas j’y vais, moi je suis venu ici car j’ai une théorie.

Personne ne me croit mais personne ne la réfute non plus” commença Georges.

“Putain Georges commence pas avec tes conneries…” supplia Abdel.

“Quelles conneries? Comment tu expliques Noah City? Toute cette technologie? Je

pense que ce sont les aliens Matt, au dessus du nuage permanent ils nous observent,

ils nous contrôlent” continua Georges en faisant des grands gestes avec ses bras.

“En fait il y a une explication assez logique…” commença Matt mais Georges ne

s’arrêtait pas. Abdel fit signe à Matt que son ami n’avait pas toute sa tête et

l’attrapa pour l’emmener un peu plus loin.

“Bon alors, pourquoi?” insista Carole.

“Disons que… J’aimerai savoir si il était possible que… qu’on rencontre des vraies

personnes dans Pornlight. Je sais que ça a l’air dingue mais bon…”

“Pas du tout. MICHAEL?”

Un homme répondit et s’approcha.

“Michael Matt, Matt voici Michael. Je crois que vous avez vécu la même chose.”

Michael raconta son histoire mais Matt n’était pas convaincu. Apparemment, il

vivait une histoire d’amour avec Angela dans la simulation, mais rien d’inhabituel

ne s’était passé. Michael essaya de convaincre Matt que son histoire était réelle,

qu’il avait fait pleins de scénarios porno, il avoua même être un peu addict mais

ce qu’il vivait avec Angela était autre chose, c’était pas une IA. Matt essaya de

le pousser mais Michael n’avait aucun autre argument que son ressenti personnel.

Matt rentra chez lui avec le sentiment d’avoir perdu son temps. Il se connecta sur

Pornlight, au lieu de rejoindre sa simulation, il lança une réalité virtuelle

rapide avec une des dernières stars à la mode.

Le lendemain matin, Matt sortit de chez lui et entra dans le flux de travailleurs.

Il était dépité, presque résigné, il n’avait plus vraiment d’idées, il ne savait

plus où chercher. En entrant dans l’Université il passa les contrôles de sécurité

et commença à avancer mais un des gardiens appela son nom: “Matt?”

“Oui c’est moi, un problème?”

“Veuillez me suivre s’il vous plait.” dit le garde en montrant le hall d’entrée du

bras.

“Un problème?” répéta Matt.

Le garde ne dit rien et se contenta de l’accompagner vers un des canapés du hall,

en face duquel étaient assis deux hommes d’affaires. Le garde lui fit signe de

s’asseoir et il regagna son poste. Matt s’assit doucement et regarda les deux

hommes d’un air interrogateur.

“Bonjour Matt, désolé de vous retarder comme cela mais ça ne sera pas trop long, je

vous le promets. Je suis Terry et voici Donald, je suis inspecteur de police,

spécialisé dans les comportements à risques. Donald représente la société



Pornlight.” Matt ne comprenait pas: “Ok… Pourquoi suis-je ici?”

“Récemment, nous avons remarqué un comportement inhabituel sur votre compte

Pornlight. Vous n’aviez jamais manqué un seul jour de connexion auparavant, et ces

deux dernières semaines, vous avez manqué 3 jours, puis vous vous êtes de nouveaux

connectés mais vous avez agi de façon étrange, notamment lors de votre déconnexion

soudaine il y a quelques jours. Et de nouveau aucune activité ces derniers jours.”

Terry montrait les heures de connexions sur une feuille posées devant lui à mesure

qu’il parlait.

Matt ne savait pas quoi répondre, il envisagea au début de dire la vérité, mais

renonça au dernier moment: “C’est-à-dire que j’étais plutôt occupé ces derniers

temps, avec l’Université et différents projets. J’essaie d’écrire de la science-

fiction autour de Pornlight justement, vous pouvez vérifier mes dernières

recherches à la bibliothèques, c’est la vérité.”

“Nous avons déjà vu ces recherches Matt. Ce que nous voulons savoir, c’est est-ce

que tout va bien? Doit-on être inquiet? Est-ce que quelque chose vous tracasse?

Nous sommes là pour vous aider, nous pouvons vous procurer l’aide dont vous avez

besoin. D’ailleurs Donald ici présent se propose de vous offrir un mois

d’abonnement à ce que vous souhaitez sur Pornlight. Vos rêves les plus fous,

gratuitement pendant un mois.”

C’est Clara que je veux pensa Matt. “C’est… généreux. Vous avez une grand catalogue

je ne peux pas répondre tout de suite.”

“Pas d’inquiétudes, prenez votre temps” répondit Donald en tendant sa carte de

visite. Dessus était écrit son nom, son numéro de téléphone et son identifiant

Pornlight.

“Si tout va bien alors c’est très bien, sinon n’hésitez pas à nous contacter Matt”

dit Terry en se relevant.

“Tout ira bien pour vous, je le sens” lui dit Donald en lui serrant la main.

Matt salua les deux hommes et se dépêcha de rejoindre sa classe.

Le soir même, il se connecta et retrouva Flara. Il s’excusa à nouveau, inventa du

travail, blama une mauvaise gestion de l’Université et Clara le pardonna. Elle lui

fit promettre de ne plus jamais disparaitre comme ça. Il joua le jeu pendant les

semaines qui suivirent, agit comme si Flara était Clara et que tout allait bien,

mais c’était loin d’être le cas. Chaque soirée, chaque mensonge l’épuisait un peu

plus. Si seulement il avait une perspective d’avenir, un début de réponse ou ne

serait-ce qu’un plan, ça pourrait l’aider à tenir mais il n’avait rien de tout ça.

Il passait ses midis à la bibliothèque, feuilletant ouvrages après ouvrages en

espérant tomber sur une réponse par hasard. Il en était réduit à ça, le hasard.

Encore quelques milliers d’années et il pourrait peut-être trouver une réponse dans

un des livres.

Un soir il chercha Flara dans la maison mais il ne la trouva pas. Pas encore…

pensa-t-il. Une disparition suffisait, il était professeur d’histoire pas



inspecteur de police. Heureusement, Flara n’était pas perdue, elle était allongée

dans un transat sur la terrasse, les yeux fermées. Matt s’approcha doucement d’elle

et lui posa la main sur l’épaule pour voir si elle dormait, elle ouvrit les yeux et

lui sourit. Puis elle lui prit la main et la fit glisser sur ses seins, et sur son

ventre. Matt sentit un coup, et puis un autre. Il était sous le choc.

“Tu les sens?”

“Oui” répondit Matt, il ne savait pas comment réagir.

“Tu n’es pas heureux? Je pensais que c’était ce que tu voulais.”

“Si si bien sûr c’est juste si… soudain.” répondit Matt en embrassant Flara. Ele

lui rendit son baiser et ils restèrent assis sur le porche plusieurs minutes, sans

un mot, avec seulement leurs mains enlacées sur le ventre pour ressentir les coups

de pieds du bébé.

Les jours qui suivirent furent les pires pour Matt, il avait l’impression d’être en

chute libre, elle n’en finissait pas. Il voulait un enfant avec Clara, pas Flara. À

tous les coups c’était un coup de Donald, son petit sourire au moment de lui dire

au revoir, c’était ça qu’il préparait? Après quelques jours il craqua, il prit sa

décision, il allait jouer le tout pour le tout. Tant pis si Donald le remarque,

tant pis si Terry l’arrête, il allait avoir ses réponses.

Il trouva Flara dans le salon, elle se caressait le ventre. Matt la rejoignit et

lui passa le bras autour des épaules pour la tirer vers lui. Ils restèrent comme ça

pendant un petit moment, puis Matt lui souffla dans l’oreille:

“Clara, je dois t’avouer quelque chose, par pitié ne fais pas de mouvements

brusques et laisse-moi finir.” Il sentit le coeur de Flara s’accélérer mais elle ne

dit rien, alors il continua.

“Je sais que tu n’es pas Clara, je ne sais pas ce qu’il s’est passé mais quelque

chose a changé. Je sais que ça va paraitre fou, mais je pense que Clara est réelle,

je ne sais pas si tu es une IA ou une personne, mais si tu peux m’aider par pitié

fais-le. J’aime Clara, de tout mon coeur et je sais qu’elle m’aime aussi, si tu as

une quelcon-”

Flara lui mit un doigt sur la bouche et se redressa. Elle regarda autour d’elle

comme pour vérifier qu’il n’y avait personne, et lui chuchota à l’oreille: “On

travaille pour Por-” Flara disparut et les bras de Matt retombèrent contre lui.

Il mit un moment à comprendre ce qu’il venait de se passer mais il avait tout ce

dont il avait besoin. Il se déconnecta et sans perdre une seconde composa le numéro

indiqué sur la carte de Donald.

“Pornlight bonjour, en quoi puis-je vous aider?”

“Je souhaite parler à Donald, maintenant.”

“Je suis désolé mais il n’est pas disponible pour le moment…”

Sans écouter Matt scanna sa puce dans le téléphone. “Tenez, envoyez-lui mon

identification et dites-lui que c’est urgent, je pense qu’il voudra me parler.”

De longues secondes passèrent puis la voix de Donald résonna à l’autre bout du fil.



“Bonsoir Matt, vous nous causez bien des soucis. Nous vous avions pourtant prévenu

de ne pas trop faire de vagues.”

“Je veux vous rencontrer, en personne.”

“… Très bien, très bien. La police vous emmènera directement à moi.” répondit

Donald.

“Quelle police?” mais la question n’eut pas besoin de réponse. La porte de son bloc

s’ouvrit et Terry entra avec 3 gardes armés. Matt les suivit sans poser de

questions.

Une vingtaine de minutes plus tard il était au siège de Pornlight, dans une salle

privée sans fenêtres. En face de lui se trouvaient de nouveau Donald et Terry.

“Où est Clara?” demanda Matt.

“Elle était avec vous jusqu’à ce que vous la fassiez partir Matt” répondit Donald.

“Elle est réelle n’est-ce pas? C’est pour ça qu’elle a disparu de la simulation?”

Donald jeta un oeil du côté de Terry.

“Il est mort en sortant de cette salle” confirma Terry.

“Pardon? Comment ça mo-” mais Donald lui coupa la parole en levant son bras pour

lui dire de se taire.

“Vous avez posé trop de questions Matt. Nous vous avons donné plusieurs chances,

nous vous avons averti et malgré cela vous avez continué, tant pis pour vous. Vous

faisiez partie d’une minuscule sélection, choisie pour tester notre nouveau produit

phare, une relation amoureuse plus vraie que nature, comme dans l’ancien temps.

Clara est une vraie personne, elle travaille pour nous, pour offrir une expérience

unique à nos utilisateurs.”

“Bon, assez parler, qu’on en finisse que je puisse rentrer chez moi” dit Terry.

“Attendez attendez, pourquoi suis-je condamn… Oh… Vous les achetez c’est ça? Ces

personnes ne travaillent pas pour vous, vous les possédez?”

“Il est malin ce petit gars hein?”

“Trop malin si tu veux mon avis. Allez Matt, d’aucuns pourraient penser qu’avec un

cerveau aussi bien fait vous pourriez faire preuve d’un peu plus de jugeotte pour

rester en vie.”

Terry tira le bras de Matt pour le lever et l’entraina vers la porte. Matt essayait

de s’extirper et soudain lui dire d’arrêter. À contre-coeur mais curieux Terry le

lâcha.

“Si j’accepte de travailler pour vous, comme Clara, est-ce que vous me conduirez à

elle?”

Donald sourit, il regarda Terry qui ne fit pas d’objections.

“T’as de la ressource, j’aime ça. T’as de la chance, j’aime bien les histoires

d’amour alors je vais t’accorder ton souhait, et je ne refuse jamais de l’argent

qui me tombe du ciel. En revanche si tu tentes de révéler quoi que ce soit avec un

de nos clients, elle et toi mourrez, tu as compris?”

Matt acquiesça et ajouta: “Une dernière question, pourquoi Clara est encore en vie?

Elle m’a révélé votre secret non?”



“C’est vrai, mais elle a su faire ce qu’il fallait… Si tu vois ce que je veux dire”

rigola Donald.

Terry lui fit avaler une pilule et il s’endormit aussitôt.

Il se réveilla lorsque Donald lui secoua l’épaule.

“On est arrivé” dit-il simplement. Matt le suivit dans un grand bâtiment gris,

aucunes inscriptions nulle part. Un garde attrapa le bras de Matt et scanna sa

puce.

“Maintenant, si tu tentes de t’échapper, tu meurs automatiquement. N’oublie pas, la

moindre entourloupe et elle meurt aussi.” Matt continua de suivre Donald jusqu’à un

long corridor. Il y avait des dizaines de portes tout le long.

“Clara et ta station de travail se trouve tout au bout du couloir, bonne chance.”

dit Donald en lui faisant une tape dans le dos. Matt s’avança doucement. Il jetait

un coup d’oeil dans chaque salle qu’il croisait, il voyait des hommes et des femmes

au sol sur des matelas avec un casque de réalité virtuelle sur la tête. Chaque

salle était identique, finalement il arriva au bout du couloir, son coeur se mit à

battre plus fort. Il s’arrêta devant la porte, prit une grande inspiration et entra

doucement. Clara était là, elle était de dos mais il savait que c’était elle, elle

ressemblait exactement à la femme de la simulation. Elle discutait avec deux autres

femmes. Une d’entre elle leva les yeux et l’aperçut. Surprise elle recouvra sa

bouche avec sa main pour masquer son cri. Clara se retourna et s’immobilisa,

incapable de détourner les yeux elle fixait Matt. Elle se pinça mais Matt était

toujours devant elle.

“M… Matt?”

“Clara…” lâcha-t-il dans un souffle. Il marcha jusqu’à elle puis se mit à genoux

pour la prendre dans ses bras.

“Je m’appelle Claire” lui souffla-t-elle dans l’oreille. Il s’embrassèrent

longuement et tendrement. C’était la première fois que Matt embrassait une fille

dans la vraie vie, des larmes coulèrent le long de ses joues. Il la repoussa pour

la regarder, lui caresser le visage.

“Tu m’as trouvée” dit-elle, “tu m’as trouvée”.

“Je suis désolé Claire. Je m’excuse, tu as du faire des choses terribles par ma

faute.”

“Tu es là c’est tout ce qui compte.”

Les deux autres femmes se raclèrent la gorge pour rappeler leur présence.

“Oups j’oublie mes manières. Matt voici Brenda, vous vous connaissez, c’est elle

qui m’a… remplacée lorsque tout a commencé. Elle c’est Angela.”

Matt sourit en entendant ce nom, il repensa à l’homme du bar, finalement son

histoire était vraie.

“Tu es ici, ça veut dire que tu vas travailler comme nous?” demanda Claire.

“Oui, je n’ai pas eu le choix, c’était le prix à payer pour te trouver.”

Elle essayait de le cacher mais de la tristesse pouvait se lire dans les yeux de

Claire.



“Qu’est-ce que je vais devoir faire? Personne ne m’a vraiment expliqué…”

Claire appela ses copines à l’aide d’un regard, et Brenda prit le relais: “Nous

sommes assignés à une simulation. Lorsque la sonnerie retentit alors il faut se

connecter, pour être dans le monde virtuel en premier et donner l’impression que

nous vivons dedans. Ensuite nous jouons le jeu et nous sommes ce que le ou les

utilisateurs veulent que nous soyons.”

Matt voulut rassurer Claire mais la sonnerie retentit, elle lui attrapa la tête et

l’embrassa.

“Je t’aime” murmura-t-elle.

Avant qu’il n’ait le temps de répondre, elle alla à son poste, enfila son casque et

son esprit disparut dans Pornlight. Il s’approcha de son poste et enfila son casque

à son tour. Il tendit le bras jusqu’à toucher les doigts de Claire, elle lui

attrapa la main et ne se lachèrent plus.


